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culture

Le grand Océan Pacifique a jeté sur 
les rivages calédoniens bien des peuples, 
porteurs d’autant de traditions et de 
regards sur le monde.�

Les Kanak, premiers habitants de l’archipel, ont structuré leur société 
en clans qui se retrouvent autour d’un grand chef. La case, habitat 
traditionnel, est chargée d’éléments symboliques (flèche faîtière, 
chambranles…). Le calendrier annuel est marqué par la culture de 
l’igname, tubercule sacré qui est au centre des échanges rituels.

Des communautés 
aux provenances plurielles
Les communautés descendantes d’Européens sont issues pour  
la plupart des bagnards et des colons qui sont arrivés après la prise 
de possession de l’archipel par la France en 1853. Au fil des 
générations, elles ont développé des coutumes et un mode de vie 
singuliers, caractérisés par le rapport étroit à la nature  
et des influences anglo-saxonnes.

À la fin du xixe siècle, les besoins 
en main-d’œuvre expliquent 
l’arrivée d’une importante 
communauté indonésienne,  
dans le contexte très difficile d’une 
économie coloniale naissante.  
Les Javanais furent recrutés pour 
travailler dans les champs puis  
dans les mines, dans des conditions 

éprouvantes. Cette communauté représente une partie des 
musulmans de Nouvelle-Calédonie

Immigrations au fil du temps
Les années 1970 et le boom du nickel ont encouragé la venue  
de Polynésiens (Wallisiens et Futuniens, Tahitiens) qui fuyaient un 
contexte économique morose dans leurs îles d’origine. Les Wallisiens 
sont désormais plus nombreux dans leur île d’accueil qu’à Wallis-et-
Futuna, et ajoutent au melting-pot calédonien des traditions et une 
langue spécifiques.

Dans la seconde moitié du xxe siècle, l’immigration économique 
motive également l’installation plus récente de Métropolitains 
(baptisés « Zoreilles »).

Descendants de Kabyles déportés, Vanuatais, Vietnamiens, Japonais, 
Antillais, venus pour le travail, participent à cette mosaïque 
complexe et jamais achevée. Surtout, la Nouvelle-Calédonie est  
une terre de métissages ; et nombreux sont aujourd’hui les enfants 
calédoniens fiers d’appartenir à plusieurs communautés.

Un archipel 
arc-en-ciel 

La population 
calédonienne est 

un véritable 
melting-pot.

Case traditionnelle 
kanak.

Maison 
calédonienne.
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